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IL Y A DIX ANS 
MOURAIT 

! JOURNAL DE ROUBAIX ' 

la guerre 
S © F F R E en Méditerranée 

« le général légendaire » 

Vichy, • janvier. — On sait que 
M I Janvier était le dixième anni
versaire de la mort du maréchal 
JMtra. 

(SUITE DE LA PREMIÈRE FACE) 

« Or. a déclaré"»*. Ansaldo, Bar-
dia n'est pas une fortereeee et bien 
qu'elle soit pourvue d'ouvrages de 
fortifications de campagne, la ré- j - ^ ^ Oe"suïï l i7\t iee^esiona'."mil . 
s l s u n c e des Ital iens doit être uni - „ , l a a ,„&„ résolument vers les len-

La réforme 
de renseignement 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PACI ) 

j * demande d'abord s u s l'on 
confiance à soa ebet. Aux 

heures difficiles que noue • a i e w o n a , 
11 importe d* ns pet égarer nos éner 

Le général d'armée Huntsiger i quement attribuée à leur héroïsme, demain» réparateurs, 
« • m a n d a n t e n chef des force . I « Le résultat de cette résistance J écarterai donc à tous les oneaiiiaiiilint » n chef des forces éteges 

i nunUtre secréUlre d'Etati héroïque apparaît nettement . Vingt' * • " î i J ^ ^ _ , , ^ ( S l C S S I S t " S 
à l a guerre, a prononcé l'allocution i Jours de réaUtanc . ont Interrompu J - ^SSSûmT J^emrmrt! a p.ua 
«utvante au cours de la cérémonie l'offensive anglaise et donné aux i , o m r a l a o n ^ ^ q u t a u r a U n t pou, 

prétexte des satisfactions de rancit commémoration : | troupes i tal iennes le temps de se 
e Au pieux hommage que la ra- ; rassembler de nouveau, 

dlodiftuslon nationale vient de ren- « t r leur résUtanoe. te général 
dre a u maréchal Jofire. Je viens ' Borgonxoli e t ses troupes ont d é -
aseocler par la voix de son chef I montré au monde entier que la va -
l'armée toute entière. leur combative et l'esprit de com-

Je salue, en son nom. la mémoire bat des troupes ital iennes sont rea-
du général légendaire qui. dans un | ' e s intactes. > 
des moments les plus périlleux de 

eu ne ou d'ambitions personnelles 
n importe qu'on ne se meorerj 

pas sur le sens de mes actes 
chanterai d* poste ceux que leur 
passé pourrait giner dans l'accom
plissement sur place de leur devo" 

Chronique régionale 
UNE LETTRE PASTORALE 

DE S.E. Mgr DUTOIT, 
ÉVEQPE ITARRAS 

Le devoir présent : 
suivre et appuyer 
de notre confiance 

«le maréchal PétainL1 

utile de rappeler que les coe-
» chicorée ne peuvent être 

es Uvrées qu'aux refaneurs 
i français établis comme tels svsat 1s 

ROUBAIX 
fiée en dehors des départemen 

; Nord et du Paa-de-Calais. est inter-
dlte aux grosalstes et aux détaillant» 

• 

LILLE 

A l'occasion du Nouvel An, 8 Kxc. 
, Mgr Dutolt. évéque d'Arras. a adressé 

Je le ferai dans leur intérêt propre » ses diocésains une lettre pastorale 
aussi bien qus dsns l'intérêt du »rr- d o n t TO:c, d M e l t r a i u 
vice. Je ne frapperai que ceux qui . . 

* nous avons payé, nous pavons ! s périlleux de c A l b a n i e l ' a r m é e e r e C - tromperaient notre confiance, si. per- \^JL "™* "°ïf T/*;™* I"""1" 

seffo.iaraient.« "> Aroanie, i armée grec | i t a t l l a 7 d i m , leur e r r e u r u , „ met- ! ^ f „ t
n

<l,-ch.,rr.m. ^•V.*"*!* q u e l a i S S e i a f l e u r ( je S a talent an travers de nos efforts de ra.nt r „ e u , , t n 0 ua 
notre histoire. 
• a n s disproportion de moyens, deux 
a i m é e s de force égale, sut dominer 
les dest ins contraires et. après un 
mois de batailles perdues, rempor
ter une victoire Immortelle qui de
vait sauver la patrie. 

Soldats d'aujourd'hui 
naisses la dure épreuve de serv ir . , f r o n t l t a i 0 . a l b a n a l s repose 8 U r m"mm7mmmZ 

cZ.^ SWLÏ-. de S, Ï — • -» ̂ A r f f f l t & « . i « « - M^mm^surtri 

a fallu faire humb i 
avona pu erotr 

moment que toute chance 

veut Juger équltab'ement notre sltus-

Ua malade se doua* la mort 
ai. Léon Bosaeidet, 41 ans, chauffeur 

chaudière, demeurant se. rue de 
Fiers, a été trouvé pendu dana la 
• aile de chaufferie de l'hôpital Saint-
Sauveur, où 11 était employé. 

L'enquête a établi que M. Bosserdet 
•'est donné volontairement la mort 
Depuis un certain temps, le chauffeur 
es montrait très affecté de son mau
vais état de santé. 

Retour de l a m m e 
Lundi matin, à 8 h., par suite d'un redressement de la France 

j e u n e s s e » , é c r i t Un COr- c e redressement exige uns refonte salut échappât" à notre pays Impuis- r ï t o u r <•• flamme au carburateur, un 
_ „ _ _ _ . » _ _ » : » _ • : . _ Ide nos Institutions nationales ri ne sent devant l'Invasion et plongé dan* commencement d'incendie s'est dè-
r e s p o n d a n t i t a l i e n « „ b ) «nfs lsent que SU est adapté i l'humiliation et 1. paralysieTVune ^ ^ " L Ï S S T Ï Ï S a ^ ' d i ' i à ^ . » £ „ ' 

Rome. 6 Janvier. — U n reporter eux besoins de notre temps, malt 11 i dé/slte totale g e r a u ^ m o m e n t ^ ù le conducteur 
spécial de l'Agence Stefanl écrit ne sera efficace que s'il est également ; * Ceet cette^ extrême détresse « " ! M . ' o u » t t ™ Cartier, allait démarrer 

adapté a nos traditions les mellleu- J°ur de 1 armistice qui! faut avoir i pou, effectuer le ramassage des éplu-
res. Nous allona procéder sans délai I toujcnira devant les yeux, quand oui churee situées à l'élevage dea porca. 

- ' au compte de la ville. 
Le personnel du garage et les pom-

grand bienfait I plers ds la caserne Malus, aussitôt 
alertés, ont réussi S arrêter rapide
ment ce commencement d'Incendie 

homme qui pût nou»! DagAta mlnlmea 
part du vainqueur 1» 
endr» ce redreeeamen I Vol de vélo 

trée d'octobre. Une réforme de et l'imposer d'autre part au paye 
5 supérieures de l'ennemi, mais contre cette envergure ne se fait pas évl- avec le maximum de prestige et d — 

U "Théat'Louis" a fermé ses portes... 
LES MARIONNETTES QUI L'ANIMAIENT 

REVIVRONT-ELLES UN JOUR?.., . 

important- que prennent l'aviation d'ensemble qu» j'espère soumettre d », pr^^ne. que d'arair Dort. . , ' 
s n i l é c l a l r e le sombre présent M u flolte ^ ^ p . , d e , „ , , „ » peu au Conseil d e . ministres t p o u v o i r ^ T h e u r a " g * n S r e ^ Ï Ï n v a , 

« • d i t e s vous également ia phra- ,xatoM d e D u i s l'arrivée du mauvais D»"» '» c « d r « "e ce plan. Je . ferai i désastre, le seul hc 
se Immortelle : « Le moment n'est n o n t seulement k l u t t e r m ^ d " * 7 , . £ £ " r V Z J ^ P * a S L a f JLUEZ 
rtliim Ht* r*B?irri.r »»n mrri#»rs» » . . . m*nt« que J vwfmtt rrmllMr pour l» liberté* d entrep en< 
- . ^ . l L _ ^ . * . . .^..JfH .. ' c o n t r e d e s , o r c e s n u m * r l < > u e m m t rentrée d'octobre One réforme de et rimpceer d'au tournes-vous résolument 
, " " , n l r Q U l dépendra pour une ^ o V f f l c u l t é s d u n e campagne me- l d e m m e n t e n ' u n jour, e t ^ e demande jtorité 

" née A des hauteurs al lant jusqu'à <l»e l'on m'sccorde un crédit d e \ ' ™ ™ ' " ' ? Z r . 'SSSm^mJH 
, ™ _ 4 , . „ | quelque» mois, rien n'étant plue "^Tff h,4,.p*'f-'".d * t r* intervenu pour 
2.000 mètres. dommageable que la précipitation an : »"P»eer larrét d u n e lutte sans espoir 

« Dans les communiques grecs, naremematlère ^ ^ d o n t '• Prolongement ne pouvait plu» 
dit ensuite le reporter on ps^le Q u . t à I W „ n o t r e H^^SSi^USTS!^ a'ttScĥ n̂  
bien de 1 héroïque résistance des t e s t l'esprit nouvesu que notre chef m o l n , d e p r u à ta prompte décision 
Italiens, mais on ne dit rien de vénéré, le maréchal Pétain. e x p o s a i t , m n e laquelle 11 s'est appliqué A edi-

grande part, comme l'a répété no 
t r . grand chef, le maréchal Péta ln 
de votre courage et de votre foi. » 

ijr, dlrecteui 
maîtrise de Notre-Dame de la Treille. 
a porté plainte pour vol' de sa bicy
clette, commis dimanche vers 9 h., 
A l'intérieur de la cathédrale Le pré
judice subi s'élève à 1300 francs. 

E RENE BELIN, 
Obus a e . explosé 

M. Charles sfortreux. T. rua de Can-
teleu. s avisé la police qu'U a décou-

secrétaire d'Etat 
a . Travail 

et à la P r » d . c t i o a iad.strieUs 

a-t-il demandé 
à être relevé 

de s e s fonctions ? 

! ainsi que dans le secteur de Korts - msgntflq 
Nous formerons des personnes H-1 politique de la Franc» et à prévenir 

I cha. une formation ital ienne de D r e a t a n t „ M t T r s l q u c l a i l D e r t e ne ainsi le retour de» abus et des erreur» 
deux batail lons ' longuement ré- peut s épanouir qu'A la condition i dont le pays venait d'éprouver la mal-
sis té A deux divisions de troupes d'être régiée par une forte disel- fsiasnce tnortelie. 
grecques. En outre, l'armée grecque P»ne. morale et aoclale. I faut obéir; • £ ^ , ^ ' ^ ^ k ^ B t " î g S ^ , 
a reçu de 1 Angleterre, pour taquell. ? ° Z ^ " ^ J . t S S Ï Ï e e . L Ï Ï I ! l - T ^ - ^ « S r Z S T J S S ï ï 

régime I calibre non explosé. On va procéder 

pouvait avoir besoin. 

développerons les Intelllgencei com
me npus tremperons I 

i sn les rappelant sans il émane d'un choix librement con-

à l'enlèvement dé l'engin. 

NORD 

3 9 . 0 0 0 f r a . e s , 
t o . t e t les économies d'une vie 

de labeur . 

L ' B B dc« ai • des aBditoiret d'< 

U y a quelques snhet 

e . f a a t s q . i o . | fart les b ê l e s soiréet do < Tbéât' Log i s » 

Nous avons, il y a quelques snhées, trop souvent affronté la rampe... tant de tours dans leur sac e t t 
évoqué pour les Roubalsiens l'his-' En effet, U disparition S 73 ans de de vertes réparties venues du savou-
tolr» du « ThéAf Loula » et de ses! M»» Richard, épouse du fondateur reux patois de notre terroir 
marionnettes. | du « ThéAf Louis », a coïncidé avec 

. . Pendant plus d'un demi-siècle.: la date du 10 mal... 
la famille Richard, de père en flla.l . . La petit théâtre dut, A cette 
avait amure les représentations d u | époque, fermer ses portes... 11 ne les •?,tt5fF * ~ f .T"*" ' "f"*' * u ,lm-
petit théétre de la rue Plerre-de-, a plus rouvertea depuis pl ldté primitive des faltt e t gestes 
Roubatx. De quel amour, de quels1 — D'ailleurs, nous a confié la pro- - , , w 0 " " ! * muets — . . e t 
soins, ils entouraient les pantins qui pre fille de ls dispsrue on sursit dit f ° U I 2 * n t 8 l oavards — ne reprennent 
incarnaient sur la scène héros de que la guerre avait < tué » nos ma- i l e i * . * u n a , é » t r e ° u tant de 

générations de Roubalsiens ont 

— Adieu I... A moins qu'un Jour 
de nouvelles générations avides de 

Janvier — U n e dépé-

< Les deux derniers mois ont Ides réalités. Nous les mettrons s u i M n U . j ^ . circonstances ont désigné s o . i dérobes à a « e vieille f emme ospe et d'èpèe ou simples personne- nonnettes. csr l'assistance devenait 
cependant fait des ravages dans lesiservice d 'un ldéa l tout en les ren- „ maréchal Pétaln et ce sont les se- à Hardifort | * ^ , . d ' . „ i î ! JlSSm^tlSS 

m »•«•«»«•» nous lavons écrit en son tempe. ! cours de 1 hiver dernier 
Apre* 'ou1* une vie de labeur Mme Aujourd'hui, nous devons déplorer Adieu donc, beaux 

populaire, de moins en moins nombreuse au * P P £ " à J 2 ? «finement A m fscher 
>mpe. • cours de l'hiver dernier... «pour d ê ^ r î »' i h r a 
a déplorer Adieu donc, beaux seigneurs et ,_,».» «,—..- i- _»li ^ \ 

de Vichy a r a o n c e que M René t e ï * ° n t * q u a t r * à "" " î ? ! * * " mm«gm l s considération qui lui est les titres du pouvoir légitime et » 2 8 2 £ " " £ ^ T ^ ^ n o u r ^ s " " n d e * »**"• c o n l * d l e n « d e " o " »»"«• d«mes. princes c h a î m s n t . et 2 5 XmX* U tleht— • * **"* • • • 
rTm^^tiLr^Brn»tltr». d'Etat m,, a u x n o t r e 5 ' ="« 1 , t a « * l a fleuT d * <Jue. nous perfectionnerons l s for-la le droit de nous parler somme il ^ : i I U r a ' n

u n pécu le^^3 .000 ffanes * curieusement . a t t i f é s , de somp- conquérants d'un autre Age: adieu, r u d « " 
U jeuneese,;!'» f«« au terme ds son grave me.- I ^ û . * ^ ™ . » dan. l .^natelas de tueux oripeaux défraîchis pour avoir| héros de la , bamboche» qui avalent 
t toujours A «*•» du M oetc*- . : « Jusqu'Ici je J , c h a m b M à coucher. , 
Us sfforçant """è *• * » n u u '«n«»ee * "» Pér» Or. quittant 1 autre matin ec-n doml-

C ? . ornTd'e' ~ M E R C R E W 8 JANVIER : 

crétaire d'Etat au 
production lndus-

. aurait dexnandé au maréchal 
P t l . u i de le relever de ses fonc- langagr 

sa Jeunesse sur les champs de ba- matton tectonique de 
taille I mais en ls subordonnant 

« La résistance italienne est tou- '» culture humaine, nous efforça 

jours aussi opiniâtre et vaillante. Z i S S S S ^ ^ ^ S T S ^ ^ 

L a démlmlon ne M. BeUn ne s e - ^ " ^ " " ^ ^ " ' J f FHT?X n "* U P » ^ « • ' 0 1; • » « — - » » • * « 
naît toutefois officie l e oue dans <> officiers tombés n est aussi forte r-«n ici bas n . ae fait de grand « t de, collaborer Pourquoi t Pares qu'on 1 

comparée à celle des hommes que durable. |mal compris. On a conclu : Non set 
sur ce c h a m p de bataille » ! r m a <»**• t*ohe. noue comptons lement 

vous tien» aujourd'hui 
d'un chef Bulves-mol ». 

Dana es m essaie, un mot a surpri' 
même a fstt scandale : 

quelques Jours. 

AU CONGRÈS AMÉRICAIN Le bombardement 

Belgrade, 6 Janvier 

le pour fa 
p'.ettea. la septuagénaire omit 
mer à clef la porta donnant accès 
à son jsrdln 

A son retou-. Mme Deehert constats 
qu'elle svalt été victime d'un vol lm-
nirtant Différents objets et bijoux 
avalent été soustraite ainsi que les 
trente-nruf coupures de mille frênes, 

onstltusnt la modeste fortune (ju 

d e S a l o n i d l i e NouaVssôcîerons"doM éttoTtement ls arec lui la reeoonaab llté de toute- • L. l t ge£da-m«îe n t alertée, a rec-seUU ; " Consultations 
u c O B I U U I I I U C f o r ^ t , o n tocjjmou. , u m „ l t u pro- ses lamiaMili , Rien n est plu. fsux l , ^ " . , , a l b i e . indices. <as s n h. su lot 

l i n dans les campagnes, m „„»f , ^ . * ^ r ? n . ™ | ^ é
 ,

<J>^*m.*.n ' 
rorganimtion de • „ ^ m^mm ^^mmmt . t ' P j , « t M , , . \}u incendie détruit 

les salles d'archives du dépôt 

nous sommes vaincus, mal 
sur l s collaboration de tous. L'édu-lnous perdons même notre honneur 
cation de l'homme, en effet, eet l'eau- ! en acceptant de devenir en tout lè
vre du milieu social tout entier, auxiliai 

le devenir en tout ]»« i nc««-_" . - . . *—^r~- ~ ^ - Z = Z L - „.. 
vainonmir et d» no-te- ' oonstitusnt la modeste fortune qu vainqueur et de P°-te «enm-eitien» constituée. 

isure de leur arrlvi'e. les notlflcstions ! Dldry Alphonse. 48 ans boulevard de 
Aujourd'hui: saint Lucien; demain. ! 3 , » e ' ' " ~ < , e » »* c e«' , _ . , . , r , , ^ ' " „ M ' V'»-™•' 

sa;n. Marcelin. Noua donnons aujourd'hui la liste Disiaire Raymond. 33 ans. Orande-
SoleU: iêvsr. » h. 45; coucher, complète des soldats roubalsiens Rue. 64 25-é-lMO. 

le h. 11. morts de faits dé guerre en 1940 Dubois Robert. 43 ans, rus Emue-
Lune: pleine le 13. 'Cette liste mt arrêtée au II de- Z o l s 2 1-9-1839. 
Sapeurs-pompiets: numéro d'appel cambre t Dueoulomb.er Georges. 43 ans. 140, 

1 Grande-Rue. 11-10-1940 Caisse d'épargne : 

Voua f„ La eol1abore*'lon suppose slmplem 
quelques jours l'aviation Italienne particulier par rorganlsatlon de '^SlJm^ÏÊ^mJm ès^emva* 
a bombardé Salonique. Le> d é g i t s l école rurale. _ N o « ^ c o o r d o n n e r o n s mmt pumé. Nos bien cher» Prêres. la 

Le président Roosevelt 
a fiinrimp sa volonté ^ ^ ^ d"h«»d.T.;,TH«eb7or.-cb ÎLE SANGL>\NT TRIBUT S E ! 
Q C A U 1 1 1 U C 0 Q l U l U l l l b mages évalues à plus d u n million I w m r NOT18 f e r o n , . p p . , , t o u u , u n . l m p o r t a n c e exoaptlonnetl. et qu'il E n ouinant son travail à 3 h. 45 . «5° t i n 

• , de drachmes. Tout un quartier de l M famUles spirituelles sans l'appui est sujet A de subtiles et dangereuses o u m »t in . lundi « janvlsr. M. Jesn f | | y | A, ^ I J f P p r ; i a i o l e . v 

de réarmer a outrance 
spirituelles sans l'sppu 

I la ville s'est effondré A la suite des ' desquelles 11 n'est pas. pour les contradlrtlone. susceptibles d'égarer les {lambeau, chauffeur, remarqua qu'un 
explosions, plu» le 200 P * » " » ^ : ™ ^ - - " ^ ^ ^ 
sont sans abri. notre confiance le maréchal Pétaln 

aahington, g Janvier. — A l'oc-
• T t i e ï o u v e r t u r e de la nouvelle m e n t * - l* w franche portuaire 
on parlesnenmire. le président yougoslave a été épargnée. 

prononcé une allocu- * 

Au cours de tous les bombarde- — * * * n o t r e t 4 c h « d e c * u * d*« » » - | Auael bien, al le Ohef de l'gtat eet n d o n n a i alarme 
en droit de trouver quelque part des secoure s'organisèrent. Oe ne fut qu a 

Anno André. 31 an», rue Rémy-Oogghe 
! cour Dearousseaux, 17. décédé le 

nourrissons: de 18-6-1940 
local de la Goutte de lait. Bâillon Lucien. 34 ans. rue d'Inker-

CoutU de lait: distribution de 11 h. msnn. M. 15-8-1940 
è 12 h. i Bergeret Adrien. 27 ans. rua de la 

Vigne. 46. 22-5-1940 
Berlemont Pierre, ans. rua de la 

S-10-1839. 
nchard Amédée. 23 ans. lSTter. rue 

Lannoy. 14-1-1940 
Bocage Félix. 2» sr.s. rue Vaucanson 

cour Prouvœt. 9. 7-4-1940. 
Breunln Msrcel. 34 sns. rue Decrème 

_ _ x 17*. cour Debalaleux, 10, 10-1-1940. 
bientôt, le» OU COITipie JUSqU a p r é s e n t Ca-laelmo Prancl». 24 an», rue Nain 

à Roubaix " l2-*-19*° 

DE LA GUERRE 

Roosevelt 
Uon de nouvel an. conçue dans l'es
prit de sa politique extérieure. 
Apre , avoir affirmé que Jamais les 
« t a i s - U n i s n'avaient été aussi m e 
nacés . U a soul igné la nécessité d'un 
réarmement A outrance, dest iné a 
conjurer toute menace étrangère. 

s La politique nationale d m 
Etats-Unis , a-t-11 poursuivi, doit 
être celle d'un rearmement total e t 

Les hostilités 
germano-

britanniques 

1— fidèles, n'est-ce pas ehe» nous. 110 h. du matin que les pompiers "»• •» " " * " " " ' - . Carpentle- Gilbert. 29 sns. 127. rue 
Londres l s dureté des épreuves In- puisqu'il est de ehes nous 1 Oublie- rent maîtres du feu ! 1 1 0 V I C t i m e S d O m 8 0 S O l d a t S Bdouard-Anaeele. 29-10-1939. 
flurées aux Ansrlals » rons-nous qu'il est né A Osuohy-A-la- Le sinistre a détruit, sur une ving- « t . Ceyrat Etienne. » ans. rue de la 

TvrT «Mit v• 11» aiwal t e r t u e l l e - L ™ ' - H»"" « r é c u s é e premières leçons taine de métré», le. salles d «rchlve» e t 3 g CIVUS i Paix. 41. c. Lefebvre. 23. 28-9-1939 On peut y lire aussi t ex tue l l e -^ , , ^ r r t b é Vmnaû de documenu de route et de matériel 
ment : [curé de Bomv. parfait modèle de eal 

t Coventry. BilTOlngham. Bristol, austère et dévoué curé de campagne. 
Sheffleld et Manchester le lui tnon- •*>«'u J * comme le sénêrai Prère lac-j 

. — - - , . « . 1 I tuei gouverneur mUttsire de Lvon. 
treront . mais U n a pas besoin d l a i - , „ « , „ é l é „ d . salnt-Bertin, qu'a a 
1er Jusque là, IA City elle-mérne commandé le 33- régiment d'Infanterie, 
suffira » * n cette villa d'Arras 0(1 11 s'est mon-Nous a o n m e s rjersusdé oue tou» I tré » la fols fidèle gardien de la dla-ssamj somme* persuaae que tou c l p l U w rt ^ e l n d # ̂ n c t u a » p»ter-
les poinU qu'Indiquent le Journal n ï n , p „ u r „, ncemne» » Demandons. 
fourniront la preuve à l'attaché de pour finir, s'il y a un français qui es 

Coudurter 

Une inquiétante disparition 
à Bruay-sur-Esca. t 

Les gendarmes de la brlcade d'An-1 guerre 

Lefebvre 
En ce début d'année 1941. que 

tous nous souhaitons prospère 
pa'sible. il nous a paru utile «*> 
relever la liste nombreuse de nos Dtrjroe Louis 
concitoyens victimes de la récente 29-9-1939 

Jusqu'à présent. 118 Rou- Debucquoy André. 32 ans. rue Bouc 

Duhamel Emile, 21 an 
Anseele. 142. 19-4-19*0. 

Duplr» Renn. 32 ans, rue Loula-Deeot-
tlgnles. se bis. 21-4-1940. 

Dupont Alphonse. 37 ans. Grande-Rus. 
32». cour Delbart. lg. 2-12-1939 

Dutry Jean. 22 ans. quai de Oravé
lines. 16. 14-9-1939 

Fauconnier Alfred. 2S sns. rue des 
Art», cour Thlera, 4, 22-1-1940. 

Prançoi» Pic—e. 2g ans. rue de Croix. 
33. 13-3-1940 

Geraee Robert. 23 ans. rue de l'Epeul* 
11» bis. 20-9-1939. • - — 

Oodefroid Paul. 32 ans. avenue Alfred-
Motte. 83. app. g. 21-4-1940. 

Hermans Jean. 34 an», rua de Mou-
vaux. 84. 14-3-1940. 

Himpe Henri. 27 ana, 2, rue Julea-
Ouesde. 5-4-1940 

' O e o ^ r ^ s n r r u . d T n - K1
<5ar.^12

J"0<,U"*- " â M ' " » * U 

1» lagent militaire) ™m ~ tolnz. 1» (aèrent mUltalre) 
J " Croes Robert. 33 ans. rue Plutsrque 

ans, rue Rollln 37 

118 Rou-
été avlMis de la disparition dfibais:ens sont décèdes par faits de eaut. rangée Parvaque 14 38-4-1940 

M. Emile Hary. 40 ans. mschlniate A E U < r r e S u r c e nombre, on trouve Deoottegnle PranooU, 2»' ana. ISS. rue 
U Soclétk E»caut-et-Meuae. ^«"«ur.n So aoldats tuée ou morta au ^ v l c e LaeroU. 

elle le de l s France dlx-hult personnes Defretln Roger. 29 ana. famille doml 
M 

Ledru-RDllIn. S Bruay-i 
Hary a quitté son dom 

d-un. complet* assistance des p e u - s u r T E D E y^ P R E M I È R E P A G E „ ' U , c m s t a t t U o r T * 
plea dont l'activité éloigne la | • J J J ™ a

J _ . % J ^ _ _vî..Kir__. _? . • . . „ 

Holvoet Julien. 33 ans, rus Tumot. 
104 bis. 20-4-1940. 

JonvUle Jacques. 30 ana. rus Ingres. 

ans. rue Vietor-

de Mouvaux. 34-7-1940 

18-3-1940 
Labla Edmond. 

Hugo. 133. 
Lebscq Achille. 44 ans, rue du Bron-

delolre. 5. 38-3-1940. 
Leblanc Léon. 44 ana. rua Ingres. SOI, 

3O-4-1940 

guerre du cont inent américain. Les 
principes moraux, aussi bien que ' 
les intérêts de l a sécurité d u pays, 
parient e n faveur de notre résigna-
Uon en face d'une éventuelle paix ! 
de compromis. Armons donc sans 

Un convoi de navires 
britanniques 

est violemment attaqué 
Berlin. 8 Janvier. — L'Agence 

Î'TTR A rie l'efficacité de la sruerre «ente d'humeur et de taille" à donner 23 décembre dernier, pour aller pren- • t u e » a «ourjaix e- '̂ '"J? "*• - -
— * f y * — ? dae leçons de patriotisme au ™Tn- dre son aervica A 22 h. Le lendemain | ments de mal 1940 et vingt autres DekonlncX * « * » J , l ans. rus de • " " J J " ! • » « « 

oueur de Verdui et au sauveur de A 8 h. du matin. Il quittait l'usine. Il, tuées au cours de l'exode - J E S II; 2 0 - 1 - 1 »J 0 , i i J J S 0 , ^ a-hi». « . 
» Sunday TKnes » n'oublient qu'une îsrmée chancelante da 1917 ? •. aurait été vu ce même jour A Condé-j ç^^ U g l e d o u i o u r e u s e est n s t u - • " • M , F l ? m n < 1 , „ î * . _ a n , V 1 „ b o u l * T * r < , i i T t " i -<M "** d A r t o l « ' 
êé̂ êjat-aimrm ! •• {^^XS^OL^S^^SlVTS^ ^Am^^^S^ ÏT3!,m»ï.rZ n&ZXrSS. s f - m s T r u r - u r ^ | l - — - Î 5 S * m « s . ru. A l b - t -ner : que c'est la clique Juive, p lou- î ^ n S ^ ' S o f S S n * eïrr." 
tocrate. qui a voulu cet te guerre, | U M mvioiaoï. fidélité au 
qui l'a préparée systématiquement ' l'obéissance. Nous connaîtrons peu 

Tl es t vrai qu'elle n'a pas non ' * t r« eneore. dsns notre lent aceemm 
— jours meilleurs, 

des renseigne Bonnard. 

' ment vers dea ** ^*#"*vp*w"'** " — *«-.«**, H j » . . . . . » . *- ,.B^..^^ . i.ŷ -**,*A t v M . i« felt mie tftut ' • " «•• jaujw meilleurs, ae 
délai. Juaqu'à présent, la produc- D . N. B. aprrend que. dimanche, des p l u s cfmf>w , M . J 1 , • i " , , v"*** obscures . t difficiles Ne per 
Uon de l'industrie de guerre n? a v l o n 5 aUemands de combat ont. " q u ° 
noua a pas donné satisfaction. Que a u cours d une reconnaissance 

quer à l'Allemagne pouvait un Jour'douter de l'avenir, fairona d'abord tou 

F r é M . m.— - - voir encore s'allonger. 

gendarmerie d'Anzin blement pas encore été ratifiée offl- Roubaix. H 20-3-1940. 
cleilement A l s mslrle. Delattre Kléber. 208. rue Edouard 

'des De» voleurs de fariae sont arrêtes • » * ! qu'il en soit, cette guerre 

à Douai 
' 18-5-1940 

Thomas. 

4« ans. rue du T n -

17-3-1940. 

son propre dèrend de nous pour n'i 

amageat. 
Louchet-Dhéronval. 31 ana. boulevard 

aura été — en raison de m brièveté i Demey Arthur. 38 ans. rue Bernard. 35 M s q u ë t ^ M q u e ^ ^ ' ï T a n a rus du 
— bien moins meurtrière que la prè-lDeraryer Roger. 24 ana. rue da Mau- pu e jg 22-5-1940 

Roger Recorbet, 20 ans^ «arçon m*u- . oèdente. celle de 1914-18 En eSet. «u _beuge. 40. lé^s-laWK^ Maaquelln' Victor. 28 ana. rue Lacroix, 
a minoterie Dehay à Douai c o u r a d e c m hostilités 4 000 Rou-1 Damulller Alphonse. 38 ans, rue 

tout Citoyen apporte son concours grmée, entrepris dlveraes attaques ~ ' ' ' * " " " " """"" " " ' *"~*"" ".nd-e vaines les primasses. Dans et un ancien ouvrier de cette m a i s o n . ; D t l l i e n B trouvèrent la mort et 2 000 Leu» . « . e. Vandevelde. 2. »l-»-l»40 !»xâusK Jules. . . 
pour U réaliser selon nos desseins. , c o n t r e ^ n a v l r e i d , g u m t M d M P * " l o C "Touïrt t 'er 'àT^'«^L^,^ en"^6mÏÏ? U dèrc 'bè"ni M u S 4M «« nos concitoyen, en «rrtirent n u - ° ™ - <$?*-• »» •««• ™ de l'Om- | r .«te. » , I M - I M 

. Q u a n t à l ^ u n e . aux d é m o - ^ . ^ m a r c h a n d a b r l t a r m l q u e s ^ é p i d é m i e s c u v e n t é c l a t e r S - t q , i ou jour . , , e c . , : , r , , T, , , ïuvent * & * & - - S m S . ^ pru S 1 » » > A Om éémtre. m . » ^ . « y g j J L m an., eu . du P U , I " T , 1 ^ ! ? ^ ^ 
eratiea, elle sera maintenue ; nous Q u l D r o f l t a n t H U brouillard ten- . . pressant. 4 fr. la kilo. le discours prononcé lors de r i^su 
g * la eeêtmMron. point comme un ^ l e n t

P
d . a b o r d „ . u n s de» port , de! • tOOt m o m e n t — - . | J g ~ * £ ^ppïénen'd'a,1 1 'paT'c^ 

acte de guerre » ^ c o t e nxigritaie anglaise. d a n s l » c a k r i c . I n n H n n i p n c T i n a i m n n v f n n l n douaniers, alors qu'ils transportaient 
. Que tous les citoyens britennl- j U n n a y l r e «.^Sâ^f, à 4 f J O 0 ' ™ * * Z . m » m m ? f î ^ ? î i J U l i e I m p o r t a n t e » matin c h ^ n un « c d . 30 X*. 

contribuent par leurs dons e t ne sur ie cadre de leurs btcy 

ans. rue Henrl-Ca-

ans. rue Decrème, 
Desmtt Isidore. 38 ans. rue du Plie | 112. oour Bultaau. 10. 7-8-1940. 

189. 27-1-1940. Miens Oharïee. 31 ans, ru. Loula-Du-
• guratlon du Monument sux morU. r>uaeer Alphonse. X» ana. rue M o n t ' pire. 23. 23-8-1940. 

'e 18 octobre 1985 par M Lebss. golfler 18. c. Decrave 8. 23-9-1839 |Mollln Numa. 29 ana. boulevard Mon-
alors maire de Roubaix i Dh-nnln Oeoveea. 30 ans. rue de Lille ' teequleu, 24. Impasse Petit. 1. 31-T-

Noua avons publié, su fur n a me- : 2r>i. 19-7-1940 | 1940 

m effet, éviter à tout pr ix l ' inna 
tton. D m dépenses exagérées a m é - cacement 
neralent bientôt une Inflation des 
prix 

U . discourt 
si» M. l*Umjm. LafoUette 

New-Tork. 6 Janvier. — Au cours 
«Jun discours prononcé à la radio mois aujourd'hui que les bombarde 
M. Phil ippe Lafolette. ex-gouver- ments de représailles ont commencé 

6.000 tonnes ont été bombardés effl-1 « A tout moment , dit-Il, d m épi 
demies peuvent y éclater. De n o m 
breux abris sont pleins de détritus. 

Le bilan de quatre mois 
de bombardements 

de représailles 
Berlin. 6 Janvier. — D y a quatre 

hommes ainsi que la 
Lucienne Marou-

recel. ont été déférée 
écrouéa. 

de commerçants 
de Wattrelos 

PAS-DE-CALAIS 
LE FROIDLM SfiSJSST CARNET 

ISUITE DE LA PREMIÈRE PAGE: „,•"*»• • Ja n* e r '- i
M; (

R e n*,R 0" s » » » »"- * - ^^ g j , , , d e j ^ délégation f ran-

Des saisies i m p o r U . t e t de denrées Genève. 6 Janvier. — L n s t i t u t mé- lea lae . vient d'avoir un long entre -
Toute une^érie de réglemente aur téorologique suisse annonce que le j tien avec l'ambassadeur du Japon 

Naissance 
— U. et M— Michel C a r o t t e - l e . 

sont heureux de vous annoncer 

dant à la prèsldenoe a accusé M. | D . N. B., e n commentaire du corn 
Ituoaevelt de précipiter par sa pol i - | munlqué de l'armée 
s t q w éHrsUagàre les Etats -Unis d s n s { c e» attaques ont, e n effet, corn-
une guerre te l lement monstrueuse ; mencé dans la nuit d u 6 au 7 s ep -
a i tiamtauea qu'en comparaison 1» tembre. après que U R. A F. eut 

. Le problème des W.-C. n '«« •"" I " J S T™?*,. "" M ° ° ° f r » n e * 

* ~ * 2 J Z ^ J * K \ Z ^ Ë ~ * * * 2 £ * 2 ~ Ï Jo«« P" réAXHU. La. eouchettes ^tlJZJSS. mm mm mmmm 
superposées grouillent de vermine , 4>e,it mobilisé et en Pranos libre. 
Partout les médecins e t les Inflr- M — florin, qui svalt quitté son do-
mléres font défaut ». Imlclie pour se réfugier à Deune-

L . vicomte Cranley propose d e ! b « u « I - • » ta eonnaïamne* d'Otlivier 
séparer dan» l e . abrU l e . gens de " r J ! ^ ! L * l - ? * r l * J ? " * * r " . 

encore dea moyens de transport v est pénible privilège 
portait"'en ^ ™ r T r h ' î p J o r o b . r D » o rt d'alHmdantt. chutes de n e i £ 
Utrea de cidre; des gendarme. îpmeta- Traversant l'Océan, l'hiver frappe 
térent l'absence de pièce de régie et maintenant aux portes d m Etats-
r m ï m m î m n t " » » ? eSiur*- &$T*i\™*- »*>*> «oé l . le tempe y é U i t 
nooo francs particulièrement calme et doux et. I 

D'être part, un chevilleur de M a r e q - i , j u n g e u i coup, nous apprend un 
en-Barœul transportait dana son c*" i tAl^taramme de Chicaso la t emoè-

Regaam.nt son domicile dsns le mlon one . porc, et un veau acheté. « * * « ™ B ™ ' 5 * ^ 7 \^Z,^T?.. 
en diverse, fermée du canton de Lum-irature m t descendue j u s q u e l e 
bres. Sur ia route national» tl ren- au-dessous de zéro dans les Etats 

n'est plus qu'une i d j p m , t r o U m o U j , , . d e , bombes 1 2 ^ 1 , , . . , i - . blancs 
b l « » W 1 1 « I S d m obJ«rtif. non mil i ta ire , de ' ° ° U t o U r " " b U n " - " " ^ - • * • < * - > » » • ' » * » "«»»» . 
P I » de grèvm d . » I . - e U l l a y r . i BerUn et ail leur. . U » floraison d e « c o m i t é s » | . T e u t à ^ f ^ r r u " . m A m * ï m . ! T S m t - - ? - - . rà lm-V.mtr-1 * » «««»• 

. _ tèmmmgsl ' A "*" ^'exceptions près, notam- , . . maison d'Arras. dont le m o n u n t de réquisition et de transport, salai-1 En France, il semble qu'une lé-
, _ ! ment pendant les fêtes de Noi l . les * LOUHreS i'é<evait à Sg 000 franca rent le tout, soit 23.000 franc. | gère détente soit survenue. Le vent 

— Les .."V ~ r ~ ^ . i v u » -

de l'Asie orientale 
se tiendra à Tokio 

en octobre 

Washington. Janvier 
métal lurgiques de la Fédè-
américaine d u travail a 
de ne p l u . avoir recours 

I lies britanniques ont été Jourael- sTn décembre dernier. M—" Plorin. « m i ô n « t e ï ê e»' tombé, les trains n'ont pas en-
Z\ M - - » mmmmmwTmTrmmmm] - • - * - £ - « T - - * B " ! l ^ «LfgJg» • * <>•*->•• g^SaTeamS. ^Zm?JÏXl~Smm* leur acuvité hàbitueUe 

a al lemande et l'oeuvre de destruc- P o u r u P»«ductlon va être ecaatltué ; tenu su courant des sJalrsa. était i n «ntt ^^ „ , , a i r . ie néceaaaire m a U , voai d e m ê m e . le courrier et 
^ ^ i - c L V c ^ i V a - v e c m g r S a ^ ^ m g m B » - « « « « m — — 

a. ^ ^ • mlUUlrea et stratégiques de 'a eote'p™**™'1 ™ g* *mmmm~.~ i*— marchandises, eepérslt en toucher le: s'élév, 
V T v i ï ï L a n - ^ A e i e a i n e du tra- méridionale à l'extrême nord de »*«• < • . " • ™ ^ J * ™ 2 . ! »««««?*• • ' • . » » » «I»™ très ggg- » . . 

Une conférence des pays 
— C'est avec de bien vifs regret , 

que noua avons appris la mort d e 
M. Jules Struyve, décédé à Tour
coing, cher m fille. M"* Ernest 
Hennlon. à l'âge de 91 ans. 

Ancien maître tailleur à Bonduea, 
Tokio, 6 Janvier. - La radio J . - 1 * * * ? ? " J !" 1 é t * U « tumtr» de m 

ponaise annonce qu'une conférence m*<^it d hemneur de la M d é r a -
des pays de l'Asie or ienUle sera '< f"" 1 /" S"»***» * musique, é ta i t 
convoquée à Tokio en octobre pro- ; ! * , ? ; " < * n o t r e e x g a U < m t « <»*voué 
chaln. Seront Invités ITndcaAme ? w ~ o r m t ' u r _ M - ° « * « m fstruxre, 
française, le Thai land. la Mongolie. » Qui nous présentons, ainsi qu'à 
le Mandchouxo. les Indes néerian- t o u t * '* Iaœia'- » è ^ r e a » t o o de n o s 
dalses et la Chine 

La rè iMis l lmi américaine du tra 
ymJ emmande que les organisations 
sjaM'iiialsa soient d'accord pour ar-

. t m s w «sot conflit sans mterrompre 
a* t m e a u . 
Lgg egfacmt» mmxaires aax U.S.A. 

La départesnent de la guerre de 
Wasêslfeilnii annonce que les effec-
8Jm) d)e l'armée de terre actuelle-
aaent sous les drapeaux s'élèvent è 

nommas, contre 230.000 1 ar 

feS départament de la marine dé-
de son o t t é aMiXW h o m -

actlf 
m o i s prochain, l'ar-

i aajaéjli slini s'accroîtra 
et» sjrm da saWJOO hcenmes 
9mmmmwmmM .témiiati de fera. 

ta* flotte 4 m Etats -Unis sera ren-

que les gendarmes opérèrent! 

l'Ecosse. 
Au début de l'année nouvelle, la 

f o r e a g r e j i v e de l'aviation alle
mande a repris tout son al lant . 

Le communiqué d'aujourd'hui 
annonce le succès important d'un 
sous-marin al lemand contre la m a 
n n e marchande britannique. L C p o u r i» restauration 
fait marquant d'avoir coulé » 8 8 0 1 r Uerre> 
tonnes de navires ennemis prouve 
le succès du contre-blocus al lemand 

La question du ravitail lement de 
l'Angleterre e n vivra», et e n m a t é 
riel da guerre devient de plus an 
plus problématique 

ie ministre du Travail e t le ministre -,r «. d'apprendre que Marcel OUI 
des apysMVlalusaiettsent.. 1 1 » avait touché une somme de 

On annonce aussi la créaUon d'un I ** OOO francs et repris ll.OOO fr. de 
comité exécutif pour llgagMrtalmn. I msrehandlses qui avalent été refu-
qul »*ra placé m u 1 autorité d u ] * * " „ - * _ _ , « . _ - « « , » . . . - ^ . ^ 
m l i u s t r . d m 8 « 3 | A W l i | l | l m M » » t t t . | M a l . m . t a u r l ^ «g, , 

qui lui 
celle d'une « coararnlmlon auprsxne n , , t d w ; ^ oamisr « t dm 
dm finances » et e e U . d'an e comité | maeses B m rendit même 

__ les messageries reccenmencent 
éiéve à Vooo'Tr. pmu- lë'bîe et*Â 83i.ôôoi circuler. Les convois qui é ta lent blo-

pour^ie véhicula, toit en tout, qués se sont remis e n route en di
rection de Lyon, Marseille. Nîmes 

On estime que la circulation nor
male sera reprise partout aujour
d'hui. 

92 000 franc» 

Une ceénsioB de vékka le» 
o c c a s w . a e la mort d'aa pasaaat 

à B leadecqaes 
l'intersection de deux rues. A 

alonnettee mnt 

L'arrivée i Londres 
de ivLHopkins, envoyé spécial 

de M. Roosevelt 

La situation noancière 
anglaise 

devient inaaiétante 
Loxmrm. • Janvier — U a ggggn. 

bre érninent de la Banque d"Angle-
terr» a fait aux J o w r u l I g U . u n . d é 
claration qui laisse panser l a vive 
înqutétuste ressentis p- est impor
tant otganlstne au sujet de la si-

Berlin. T Janvier. — Dans s: n s r - ( tuatlon flnanelère 
agile année par une série de i tlele dé bienvenue à l'adresse de 

m\e»aux. dont lm deux bà- Milopauna, envoyé du préaident | m l larirni i emrtléu^tmgmané grave U 
«Oaro l lna» gtixtooeevelt à Londres, « Sunday déficit du bvidsmt en cours, qui »t-

qul jaugent tou» i T u n m » écrit : te int S rnJOlard» MM mfl lon» dé 
m. I « M Bookins pourra constater à nvrm sterling. 

pour traiter, mets finalement 
donna Jamais d'argent 

c est pour cette mute qus les 
époux Plorin déposèrent leur plslnte 
et une enquête est ouverts 

4 • 

An sujet des transports 
de chicorée 

H u n . I Blendecquea. deux eamioi 
? rJT,. entrées en collision Le 
• " n e r u - # o , , ^ des véhieulea 

fut 

du Oamttê 
ds répartition de ls chicorée. Institué 
par arrêté préfectoral du 28 octobre 
1840. les transporta ds ooeeettee deetl-
nées à la sunéraelaan. et eaux de ehl-

li i iKaaig-"- é u a esvaaa» taéalai 
Àreulânea. revêtu eu timbra du ( 

Les larraeueas à m réglées m t se-

rude qu'un ésa véhieulea fut projeté 
aur le trottoir et écrasa un p . avant 
qui n'avait pas su la temps de se 
garer. 

allemand donna des 
qu'U fit transporter A 

malbeu-
avolr repria oon-

per la c a a t e d ' à . s s . r 
d ' a a . • » ! » » • imlat f f i 

Occupé avec d'autres ouvriers 

Le secrétariat général 
du maréchal 

L'aviatrice anfla:se 
Aœy Johnson 

se tue dans un accident 

Stooxhoam « janvier. — La cé
lèbre aviatrice britannique Amy 
Johnson mt manquants à 1 appel. 
Elle servies dans le service -uxiltaire 

Genève . 6 Jmivier. - On r n « » ê ! " - , t o l n « l *«"» c * « f « * V < U • " " - « « « ^ e ^ ~ ^ ^ u 5 r » J S ; 
' dulre l u avions des usines aux ' c iandeaunèou dea 

sympathiques condoléances. 

— gw Ratiabenae : La gauleitae aVure-
kel a inaugure une auberge de la Jeu
nesse S la frontière germano-siovaque-
ies jeunes gens dea deux paya y seront 
aoauelllM 

— Da araeerast : Les eomaataatlca-
uons Ulèphoniques antre la Isiismsiili 
et l'étrangar ont été lui a a «es an 
raison du mauvais temps peataant 
treata-eax heures. 

— De eaangaal : On nota mat re-
srudeacance du terrorisme chinois dana 
la région de Shanghai. Un individu qui 
a jeté des bombes dana la quartier 
Japonais vient d'être arrêté 

De Toalca 

de Vichy: 
Le cotorei Oampè chef du cabi

net militaire du maréchal Pétaln. 
m t entré e n fonctions aujourd'hui 

L a composit ion actuel le du secré
tariat général d u ohef de l'Etat m t 
donc sa s u i v a n t . : ohef «tu secréta
riat, le gétaéral Laure; directeur du 
cabinet civil. M. Dumoulin de la 

déblaiement d u n e maison sinutree, iBarthète: chef du oablnet militaire 
avenue Van Pelt, M Joseph Pelais» 
4» aas demeurant à Avion, eitè eu 
Moulin t. rut surpris par l'éeroule-
meat d'en pas de mut. truand on ls 

us ressayait an-

le colonel Ossmpè 
On précise que le onlonea Oampè 

bases de la R A P 
L'appareil qu'eue pilotait m t 

tombé e n mer dimanche p r é . de 
l'mtualre ds la Tamise. L'aviatrice 
sauta an parachute, mais o n n . l'a 

EU. é ta i t âgée de 41 ans. Elle 
battit plusieurs records e t m ren
dit notamment s e u l , à bord d'un 
petit appareil de Londres à Mel
bourne, au Japon «t aux Inde . . Elle 
fût la première f emme gui tra-

étalt chef d'état-major de la 8— versa 1 At l int lque de l'art à 11 
armée, eomaraandée par le gérjéraJ en cctneagnie de , son mari, 1-avla-
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pnmaleot leurs tracts. 
l'egiim aatnt-

Oanat. a'eat déroulé un araatd récital 
dm Rosis populaires dm n s i l a u s s 
fianaalssB. Deux ins l l l l i lagliaislas de 
ahaetsurs et les tambourinaires d'Ar-

fra.es

